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Fran-ois Breton, scul pteur de Plouguerneau, é
| *abbaye des Anges. Passionn® par cet ensembl e
ses Tuvres entrent en symbiose avec | e monumen!:
L'artiste rappelle | "analyse effectu®e pat Fo
cLes ®di fices religiemx—onmt—um Tcaract TF€ r ch
tectonique et un sens |[®vi demment spirituel. L'
| "' autre sont, non pas |[compl ®ment aires, mai § t
| ement solidaires. La [qgual i % de | 6T®vre afchi
turale d®pend de | ' ®tr|oi £ de cetflle interpke
tion et de sa diffusion da compos
Pl us 11 y a de symbi olse ¢ cture¢ t
ni que et |l a concepti ol us " ®
religieux remplira son CC
dans | 6Tuvre construit ser
m° me de transmettre sq de
traverser |les ©ges en | de
par chaque ®poque et , EpgS PV : g\ o e | e
symbole de | a @eontinuit® NIgehiil | BBG2y adz2NJ f I Rdzy
Fran-ois Breton a tenu ° s'impr®gner des haut
cComment ce mur a ®t ® pens® et -bidti®t @ tb Ctain st e
voy@easl | ®vogque aussi | a mandorl e, i ssue proba
sonnages daqEsl Idee sescterlc'luensi on du ci el et de | a
encadre |l es humains sanctifi®e,L' @a®géas s edller dun:
®criture universelle qui engendre | a spi?riFteu ali
el l e grandir ceux qui s'y inx®ressent par | a r
Fran-ois Breton est un sage qui s'installe qu
l a pierre. Sa machine ° ®crire est son burin e
calvaire rendant hommage aux go®moniers et au
coule en |l ui. L"homme est aussi un marin qui S
i di spose, navigant ° | "anci enne, par | ' obser
qu' il a choi si pour |l ivrer ses Tuvibas.eaar giev gn
une mati re qui |l estait | eur navire pour mieux
personnages.
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